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autres. Il y a tant de gens, en effet, qui
ne se comprennent pas eux-mêmes !

En commençant nos exercices, nous
dirons aux enfants: Faire une rédaction,
c'est fixer par écrit le souvenir d'une cho-
se qui nous a frappés; c'est rendre comp-
te d'une sensation, c'est raconter un fait,
c'est interroger ou répondre. La première
condition, c'est d'exprimer clairement
ces sentiments ou d'exposer ces faits de
manière que les personnes qui vous lisent
en saisissent bien tous les détails. Pour
arriver à ce résultat, il faut d'abord très
bien connaître les choses dont on parle,
ensuite être bien fixé sur ce que l'on veut
et sur ce que l'on doit dire ; mettre cha-
que chose à sa place, ne pas mêler les
unes aux autres des choses différentes,
et les présenter toutes dans un ordre tel
que ceux auxquels on s'adresse en sai-
sissent toujours l'enchaînement.

Ceci pos&, il faut, par un exercice oral,
faire comprendre aux enfants ce que
nous venons de dire, et les amener, par
des interrogations et des explications, de
vive voix, à faire en quelque sorte une
rédaction parlée. L'ordre étant la pre-
mière condition d'une bonne rédaction,
on les habituera d'abord à trouver, sur
un sujet donné, l'ordre le plus rationnel,
sans s'occuper pour le moment de la ré-
daction des phrases. Commençons donc
par un sujet familier et posons cette in-
terrogation:

Supposez qu'une personne vous de-
mande ce que vous faites ;-vous lui ré-
pondez: Je vais en classe. - Et si elle
vous demande encore: Depuis combien de
temps allez-vous en classe? travaillez-vous
bien? qu'avez-vous appris? - votre ré-
ponse à chacune de ces questious sera
l'exposé complet de ce que vous faites
dans vos études.

Supposez maintenant qu'au lieu de
vous interroger de vive voix, la per-
sonne qui vous fait ces questions vous
ait écrit, vous répondez à sa lettre exac-
tement comme vous lui auriez répondu

à elle-même si elle vous avait parlé; d'o
il suit que ce qu'il y a de mieux à faire
quand on rédige, c'est d'écrire comme 011

parle, en cherchant simplement à dire
les choses telles qu'elles sont et dans l'or
dre naturel.

A la question: Que faites-vous ? V U
avez répondu: Je vais en classe- Quand
on a indiqué que l'on fait une chose, il
est tout simple qu'on indique dePU'$
combien de temps on l'a fait. Ce sera
donc la seconde indication que Voue
aurez à donner.

Quand on va en classe, on y va plus 011
moins exactement; vous direz donc el
troisième lieu, si vous avez été exact 0

non, ce qui nous conduira naturellemenl
à dire pourquoi vous l'avez été; cr,
quand on a fait une chose, il est tout ne-
turel que l'on dise les motifs qui l'ont
fait faire.

Les idées, on le voit, s'enchaîne1
d'elles-mêmes:

1° Vous allez en classe;- 2° Vou"
allez depuis tel ou tel temps; - 3, vot'
avez été exact; - 40 Pourquoi l'ave
vous été ?

Maintenant que vous avez dit que Yto

aviez été exact, il vous reste à dire 0
vous avez bien travaillé, car on peut ç''

nir exactement en classe et n'être PUr
cela qu'un médiocre écolier.

Après avoir constaté votre exactitud'
vous constaterez donc votre travail. M .
dans ce travail, il y a plusieurs partie
la Lecture, l'Écriture, l'ArithmétiL
l'Histoire sainte, la Grammaire.
êtes-vous également appliqué à ces
verses branches ? en est-il une o 0

ayez particulièrement réussi? indiue,
celle qui vous a paru le plus diffliOlî
Ici encore, toutes les explications se 0(11

vent et naissent les unes des autres-
On le voit par ce que nous venond

dire: quand il s'agit de faire faire
élèves quelque rédaction, c'est par
position des idées qu'il faut come
d'abord. Il est essentiel qu'avant d'éeri
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